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Jean-Pierre TREUIL
1

RAPPORT ,1UmUEL D!ACTIVITE 1969

~ECTION ~tECONOMIE-DEMOGRAPHIE

Ll m1née 1968 a concerné la prépc~ation, puis la

réalisation effective d'une enquête auprès d'un échantillon

d'établissements coooerciaux.
Cette enquête, en recueillant dans chacun de ces

établissements une description des articles offerts, la donnée

de leur prix et des établissenents auxquels ils ont été a­

chetés, a pour double objectif :
une neilleure cormc..issance du marché des produits

mmufacturés
une meilleure connaissance de leur distribution.

Le dernier trimestre 1968 et les quatre premiers

mois de 1969 sont occupés par la mise en forme des données
recueillies. Cette mise en forme, nécessaire aux exploitations

ultérieures, consiste en une transcription intégrale de l'in­

fornation contenue dans les questionnaires sur des cahiers
disposés à cet effet et actuellement conservés au Bureau de
Déveleppement et de Promotion Industrielle ( BDPI) de
Tananarive.

L'explOitation de l'enquête dans la première di­
rection (cwnnaissance du narché des produits mmlufacturés)
est essentiellement le fait du BDPI : le personnel de cet
organisme a largement consulté "les cahiers", en particulier
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dnns le cadre de la préparation du second plan industriel,

au cours des Dois de Juillet, Aoftt et Septeobre 1969.
L'exploitation de llenqu~te dnns la seconde direc­

tion (com~aissance de la distribution) est effectuée e~ col­
laboration êtroite avec 11 I:;lStitut National de ln Statistique
et de la Recherche Economique (INSRE) de Tananarive. Interrom­
pue par un départ en congé (1), elle doit se poursuivre pen­

dant l'année 1970.
L'ensemble des travaux décrits se replace, en ce

début d'année 1970, dans une perspective établie d'un cocmun
accord entre le chercheur' et le directeur de l'INSRE.

Cette perspective consiste en la mise en place
dtun système dt observation de la rénlité économique permet­

tant:
d'une part, une meilleure détermination du coftt
de ln distribution et, en conséquence, une meil­
leure intégration du comoerce dans les comptes

nationaux,
d'autre part, le contr~le de certaines évolutions
de prix aux différents stades de la distribution
et en différents points de territoire malgache.

A plus long terne, une fois le coftt total de la
distribution bien établi, il serait intéressant d'en analyser
les différentes cooposantes, par une étude approfondie de la
gestion des établissements, et de déterminer également l'u­
tilisati.n faite des bénéfices c~l~erciaux.

La preoière partie du rapport décrit, plus en dé­
tail, le travail effectué en 1969, en indiquant somnairement
les difficultés rencentrées et les résultats qui ont pu ~tre

obtenus.
_______.... - ... Il ••• •

(1) Congé du 8-6-69 au 4-12-69.
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LQ seconde partie expose le plQn de travo.il arr~té

pour 1970.

l - J,ère PARTIE : LES TRAVAUX EFFECTUES EN 1969

Mfueen forne des données et exploitation proprement
dite se sont partagées lrarillée 19695

~ -~ ~ise e~ forDe des données ~ecueillies

J.. ~JJ. Obj eoti;f :
A l'issue de lrenqu~te, lrinformation recueillie

était rassemblée par établissement enqu~té, sur des question­
naires propres à chaque établissement.

Une telle présentation, qui s'accorde bien à l'é­
tude individuelle de ltétablissement, ne convient plus lors­
que lIon désire consulter l'information article par article,
corme le supposait cependant une gro.nde pcœtie du trnvo.il de­
vant ~tre effectuée ultérieurement, to.nt au BDPI qu'à l'INSRE.

La première étape 0, donc consisté à transcrire les
questionno.ires sur des c~iers permettant ce second type d'ex­
ploitationÀ Chacune des pages des cahiers est lh~ tableau, dont
chaque ligne est affectée à un article et chaque colonne, à
11un des établissements enquêtés. A l~tersection d'une ligne
et d'une colonne sont inscrites la qunntité offerte, le prix
et, en code le fournisseur, relatifs à l'nrticle et à l'éta­
blissement concernéè Bien entendu, conformément à llobjectif
principal de la nouvelle présentation, il suffit de feuille­
ter un seul cohier pour y lire, sur une ligne occupant tou­
jours la D.~De place dans les pages successives 7 toutes les
données concernant un article déterminé.

Cette transcriptien supposait, établis au préalable
la liste exhaustive des articles rencontrés dans
11enqu~te,
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le liste exhaustive des étnblisseoents fournisseurs
oentionn.és nu moins une fois dans les questionnaires,
un code des articles et Qn code des établissements
fournisseurs, la désignation des uns et des autres
ne pouvant, d'abord pour une question de place, fi­
gurer "en clair" dans les cahiers.
La première phase du travail a donc consisté en une

lecture successive de tous les questionnaires.

1~12 Liste e?ti~austive et codage des a:r~icles

Lorsqu'un article nouvenu appnra1t à la lecture dans
un questiennaï:re, il est relevé et vient conplèter la liste
des articles déjà rencontrés. Etant donné l'imprécision de
certaines descriptions, il n'est pas toujours possible d'af­
firmer S811S rumbiguité si tel article a déjà été transcrit cru
non sur la liste.

Il faut noter ici que cette imprécision peut tenir,
non à une défaillance de l'enquêteur, nais à la nature même
de l'article. C'est le cas, en particulier, des tissus, dont
les types sont très difficiles à distinguer les uns des au­
tres pour toute persorme profane en la matière et, souvent,
pour le commerçant lui-même. Quoiqu'il en soit, cette dif­
ficulté a conduit à admettre la possibilité de double emploi,
plusieurs positions de la liste pouvant ne correspondre dans
la réalité qu'à un seul et même article.

La liste une foiq terminée, ltJlaboratirn d'un code
devenai~ possible. Il devait répondre à deux objectis :

pernettre la désignntion codée de cho.que article
permettre, à des fD~S d1analyse par co.tégorie d'2~

ticles, le regroupement des articles selon certa:ines
caractéristiques communes (pur exemple l'origine,
locale ou import8e).
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Le code définitivenent adopté est le résultat d'une

série de ~~tonnementsè L'idée qui, en effet, vient le plus na­

turellement à l'esprit est d'utiliser pour désigner les arti­

cles leur description et le codage de toutes les caraotéristi­

ques néoesso..ires à cette descriptioné Ainsi, une assiette

"balance", en t~le émaillée de narque "lychée" de 20 om de

diamètre est désignée pnr un ensemble de neuf chiffres : III

(assiette) 20 (cm) Ol(balance tOle émaillée) 10(lychée). En
fait, ce qui est possible pour certains articles ne l'est pas

pour la plupo.rt et un système plus simple 0. été ensuite utilisé:

qui rappelle certo.ines techniques de repérage des ouvrages

en documentation (1). Dans ce système:

cho.que artiole est désigné par un simrle numéro

d'ordre
certall~es seulement des caractéristiques sont codées,

oelles que l'on prévoit utiles aux regroupeoents que

l'on envisage d l effectuer.

l -13 Li§te exhaustive et, codMe des établ;i§sement§

.tourniss eurs

Les difficultés rencontrées dans l'élaboration de la

liste ùes établissements fournisseurs sont tout à fait compa­

rables à celles rencontrées pour les articles. Une défaillance

dans le tro.vniJ. de l' enqu~teur ou dans 10, Déooue du cOtJrJ.er­

çant lui-m~me emp~che souvent une identification précise du

fournisseur et, à fortiori, la détermination de sc~ numér~

statistique.
Le codage lui-m~me ne présentait aucune diffioulté,

cha~le établissement s'étant vu attribuer un numéro corres­
pondant à sa position dru~s l'ordre alphabétique.

--------------.---------------------------------------~---------
. (1) Où un ouvrage est identifié pas sa dnte d'errtrée dans la

bibliothèque et classé sur l'étagère selon ce nuoéro d1ordre,
indépendaoment de son contenu.
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l - 2 Ex~oitati~n Aes données recueillie~

L'inforoation recueillie portant sur la description
des articles offerts, les prix et les établissements fournis­
seurs, Itexploitation s'est naturellement organisée autour
des trois nxes suivants :

l'offre
les prix et Durges brutes
l'organisation des circuits

l -21 L'offre :
Les données de llenqu~te apportent une connaissance

de l'offre, car elles permettent de comparer la diffusion des
articles ou groupements d'articles, les uns par rapport aux
autres ou d'une catégorie d'établissement à une autre.

Cette diffusion peut ~tre étudiée sur la base de la
simple présence ou absence des articles dans les établissements
enqu~tés. La diffusion d'un article à l'intérieur d'une caté­
gorie d'établisseoents donnée se calcule alors à partir du
nombre d'établissements de cette catégorie offrant l'article
considéré. On peut alors aller plus loin, en tenant compte
des quantités offertes dans chaque établissement (1) à l'ins­

tant de l'enqu~te. Dans cette dernière hypothèse, le calcul
est effectué à partie de la q~antité totale de l'article cons!
déré, offerte par les établisseoents de la catégorie.

Il semble que la première façon de calculer convient
mieux aux comparaisons entre articles ou groupements d'articlœ

à l'intérieur d'une m~we catégorie d'établissements, alors
que la seconde est plus adaptée aux comparaisons des diffusiom
respectives d'un article déterminé dans différentes catégories
d'établissements.

Une première exploitation de ces données a ét~ faite
et continue dt~tre menée dans le cadre des études de marché
----------~-------------------------------------------------~--
(1) voir page suivante.
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effectuées au BDPI. Exemple type : les nnnlyses concernant la
diffusion d'Ul~e ~2rque.

Une seconde exploitation a été envisagé dans ln
cadre du travail mené à l'INSRE. Elle part d'un regroupement
des articles en produits (2) pour se rapporcher des nomenola­
tures utilisées dans les enquêtes budgets-nénnges et en compt~

bilité nationale.
Sont regroupés, sous un même produit, tous les arti­

cles ayant un n~ne usage, fabriqués selon un même procédé et
ayant la m~ne origine, locale ou importée, indépendamment de
la marque p du format ou d'autres caractéristiques secondaires. :
L'objectif est alors de cooparer la diffusion des produits
dans différentes catégories d'établissements préalablement
définies, de façon ensuite à classer ces produits et à en
constituer une typologie. On espère ainsi distinguer les pro­
duits de cfJnsomm.ation de nasse, présente dCills tous les établis
sements y compris les établissements ruraux, et les produits
chers, offerts à une clientèle essentiellement urbaine par
des établissements spécialisés.

Dans cette perspective, ont été effectués :
lO - Une réflexion méthodologique sur la notion
de typolcgie (3)

------.....- ". ... .... _._-----------------.......-....----..----,----
(l) P"ur la définition précise de cette notion, on se repor­
tera au rapport d'activité 1968, § 2.2.l, ainsi qu'à la note
"Enquête commerciale 1968, ORSTOM-INSRE, n02, Mars 1969"

(2) Pour une définition précise de cette notion, se reporter
à la note : "Enquête cOrJillerciale, ORSTOlYI-INSRE, n02, Mnrs1969"

(3) Voir ln note "Enquête commerciale 1968, ORSTOM-BDPI-JlJSREIt

n02, Févr.1969.
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2° - Le choix des découpages en catégories, de la
population des établissements (1). Ces découpages
sont au nombre de 4, selon :

le chiffre d'achat: 10 catégories élémentaires
l'importance de l'agglomération: 6 catégories
élémentaires
ln région : 20 catégories élémentaires
l'activité (nomenclature INSEE) : 4 catégories
élémentaires.

~ -22 Les pr;x et marges brutes :
Les données de l'enquête permettent de conna1tre,

pour chaque article :

les prix de vente au détail pour les établissements
détoillants
les prix d'achat auprès du fournisseur pour les
établissements interoédiairesô

Si l'on admet qu'il existe un seul niveau intermé­
diaire entre les producteurs ou les importateurs et les dé­
tnillants, on conçoit d'être ainsi conduit:

pour les articles en provenance de l'industrie

locale aux p~ix facture des producteurs
pour les articles importés, a~ yrix facture des

;yqportate1.U.7.~ ft

Cette hypothèse de départ s'est avérée valable. Oe­
pendant elle peut parfois ne pas se vérifier. Le dépouillement
a effectivement fait appara1tre certaines difficultés, qui ont
pu toutefOis être résolues. (2)

-- .. .---~-~---------------------------------~-------------

(1) Voir la note "Enquête commerciale 1968, ORSTOM-BDPI-INSRE"
n02, Mars 1969.

(2) Veir la note "Enquête commerciale 1968 ORSTON-BDPI-INSRE"
n04, Avril 1969, Introduction.
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L'exploitQtio~ des prix ùe détail a été faite et

oontinue d'être menée dans le cadre des études de marché ef­
fectuées au BDPI.

Une seconde exploitation a débuté à ltIN8RE, qui a
pour objectif une est~~tion du coÜt total de distribution
entre le stade sortie usine et le stade détail pour les arti­
cles locaux, entre les stades CAF, sortie importateur et dé­
tail pe"lIT' les articles importés e

Le principe d'une telle estimation consiste à cal­
culer Qne moyenne des marges brutes prises sur chaque article,
p~ndérées par les quantités annuelles oommercialisées o Â dé­

faut de ces quantités inconnues, il a semblé que la diffusion
des articles -nombre d'établissements de l'échantillon offrant

l'article considéré - pouvait fournir une pondération accepta­
ble.

Dans cette perspective de travail, des résultats Gnt
déjà été obtenus; ils concernent-un certain n~mbr~ d'articlœ

couran~de la branche des ll~ùustries alimentaires (1). Les
conclusions qui s'en dégagent sont les suivantes:

- en ce qui concerne les articles locaux, le co~t

total de la distribution entre le stade sortie usine

( 1) et le stade détail semble s'établir à 35-40% de
la valeur initiale.
- en ce qQi concerne les articles importés, le coÜt
total de distribution entre le stade sortie de ma­
gasin douanier (donc fiscalité à l'ioportation ac­
quittée) et le stade détail semble s'établir à 40­
50% de la valeur initiale ; le C(~t entre sortie
magasin douanier et sortie cagasin ioportatel1X' étant

d'environ 15-20%~

-- _.._--...~._----------_. - ._----~------------------_..---
(1) Ou, plus exactement le stade facture-producteur , la con­
naissance précise du lieu de fabrication étant une des lacunes
de l'enquête.
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1. -23 ,Lt,o,rgMi§c:.tion des circujts :
Les donnéés de l'enquête, complétées avec d'nutres

inforDations d10rigble fiscc:.le permettent de reconstituer dans

une certaine mesure, pour chaque o.rticle, le circuit emprunté.
Oette possibilité de reconstitution 0. lLl même ori­

gine que la possibilité de conno.1tre les prix sortie produc­
teur ou importateux ; elle tient o.u fLlible nombre d'intermé­
diaires, à la faible longueur des circuits.

Prenons, à titre d'exemple, le détLlillant qui indi­
que le nom et l'o.dresse de son fournisseur: si celui-ci fo.it
partie de ltéchantillcn, il a lui-m~me indiqué pour l'article
considéré son propre fournisseuro Si celui-ci est, comme c'est
le cns généralement, le producteur ou ltimportateur de l'arti­
cle, le circuit est reconstitué G Si le fournisseur du détail­
lant ne fnit pas partie de l'échantillon: il est en général
possible de vérifier dans des états mécanographiques disponi­
bles à l'INSRE s'il est client du producteur d~ l'article
en question.

Dans cette perspective de trLlvail, des résultats

ont déjà été obtenUSe Ils concernent égalenent la branche des
industries alioentnires (1)0 Les conclusions qui s'en déga­

gent s~nt les suivLlntes :
- au-dessus dZune plage de chiffres d'achat s'éten­
dant entre 2,5 millions et 4,5 millions, les éta­
blissements, généralement urbab~s, slapprovisivn­
nnnt directement chez un grossiste (souvent grande

c~mpagnie) pour les articles 1rès vend~ (sucre,
sel, etc••• ) chez le producteur ou l'importateur
peur les articles moins courants.
- au-dessous de cette plage, les établissements, qui
sont alors presque uniquement des établissements de
détail, s'npprovisionnent selon leur situation géo­
graphique, tant8t directement comme ci-dessus

~---------_... .PP ........ . _

(1) Veir note "Enquête COilll.nerciale 1968, üRSTülYl-BDPI-INSRE,

note N°5, Mai, 1969.
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auprès des grossistes, producteurs ou importateurs 1

t2nt8t 2uprès de demi grossistes qui entrent préci­
sénent dans la catégorie précédente&

II - 2ène PARTIE: LE PLAN DE TRAVAIL POUR 1970__ - 1 .,....

Achèvement des trnvaux oommencés en 1969, pa:rrution
des résultats d'wLe part, mise sur pied d'une enqu~te per­
manente sur ln distribution diautre part, vont constituer le
programme de travail pour 1970, avec une collaboration étroite
entre le chercheur et les cadres de ltINSRE ô

2 -~ A~hèvement des travaU4, commencés en 1969
L'exploitntion de l'enqu~te 1968 va se poursuivre

selen les mêmes axes déjà définis o

L'expérience déjà acquise permet de trancher entre

les différents procédés possibles, de systématiser l'exploi­
tation et ainsi de ltaccélerer o DGns le courant des six pre­
miers mols, va para1tre successivement une série de notes por­
tant, par proJuit, sur les point suivants g

- Diffusion comparée dans différentes catégories
d'établissements; établissements regroupés selon la
taille et sel~n la population de l'agglomération
dnus laquelle ils se trouvent o

- Nive2u des prix comparé dans les mêmes catégories
dtétablissementso
- Est~~ticn du coÜt de la distribution6
- Nonbre d'intermédiaires et estimation de la part
de la quantité totale commercialisée? empruntant des
circuits de différentes longUBurs o
Par ailleurs, une seconde enquête du même type que

celle de 1968, mais portant sur un n~mbre d'articles et un
échantillon d'établissements plus restreints, a été effectuée
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en 1969 par les services de lJIN8RE.
Les résultats de cette enquête plus légère vont

~tre exploités dûlls le double objectif:

- de vérifier les conclusions qui se dégagent de
l'exploitation 1968
- d'estimer l'augmentation du niveau général des
prix, qui a pu se produire entre les deux années.

6 -2 M;W.,e sur pied d 'une enqu~t.e permap.ent e sur AA
o.istrribution
L'enqu~te pert:iJ.C!.nente sur la distribution est l'abou-

tissement des différentes expériences constituées par :
- le dépouillement de déclarations d'importation
effectuées par le BDPI en 1968,
- 11 enquête distribution 1968,
- l'enquête de mise à jour 1969, dont il est ques-

tion ci-dessus.
Elle comportera vraisemb~ablement deux parties bien

distinctes :
1 0 ) Le dépouillement mensuel d'un oertain nombre de

déclarations d'importation, permettant de suivre
l'évolution des prix CFA et des quantités importéesè
20 ) Une enquête annuelle auprès d'un échantillon

d'établissements corJmerciaux, permettant de déter­
niner le niveau des prix et les quantités annuelle­
Dent c~mnercialisées1 aux différents stades de la
distribution;,
La préparation de cette enquête doit résoudre les

problèmes concernant :
la liste des pr~duits à étudier,
le choix des méthodes de sondage,

- la déteroination de la date dienquête auprès des
établissements, en tenant compte des périodes de



~180~

poL~te' sniso~ières consécutives aux récoltes,
- ln méthode d'enqu~te qui devra être testée.

Il serG également nécessaire de décrire, de façon
preclse, les différentes opérations de dépouillement et dfex­

ploitatia~, ainsi que le cadre de prestation des résultats.




